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ORDRE DU JOUR 

1. Retour sur la démarche IMPACCT

2. Synthèse des modes de vie par dimension
• Détail par dimension
• Synthèse 
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IMPACCT
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Direction Régionale de l’Environnement, de l’Aménagement et du Logement Bretagne

RETOUR SUR LA DÉMARCHE IMPACCT  

PHASE 1
Quel est notre niveau de connaissance à date de l’impact du changement 
climatique sur la Bretagne ?
État des lieux des connaissances existantes, notamment autour de 5 dimensions du quotidien 
d’un Breton : se déplacer, habiter, travailler, s’alimenter, disposer de biens & services.

Avril 2022

PHASE 2
Quelle réalité pour nos territoires ?
État des lieux des trois territoires d’expérimentation au travers d’une observation de terrain, 
interviews d’acteurs du territoire et d’éléments de repère.

Juin 2022

PHASE 3
Quels modes de vie à horizon 2050 pour chacun des territoires ?
Co-construction des modes de vie avec les Bretons au travers des ateliers participatifs sur les 
territoires pilotes.

Septembre 2022

PHASE 4
Quels engagements pour les Bretons ?
Restitution et communication

Fin 2022

Comment imaginer des modes de vie soutenables et désirables pour les Bretons en réponse 
au changement climatique ?.
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Atelier#1
Partage, mise en débat des éléments de 
diagnostic et identification des enjeux 
territoriaux

Atelier#2
Construction d’une vision commune des 
modes de vie en 2050 sur les enjeux de 
leur territoire

Atelier#3
Orientation et projets à mener par les 
acteurs du territoire à horizon 2050

Liste de projets fédérateurs 
sur le territoire pilote à 
expérimenter

Prochaine étape 

Liste des enjeux 
« éclairés » pour 
chaque territoire pilote

Les zones climatiques en Bretagne, avec 
6 typologies contrastées et des microclimats

Le territoire est marqué par un fort gradient climatique Est-Ouest avec des
précipitations plus faibles et des températures plus importantes dans la partie
orientale de la Bretagne, particulièrement durant la période estivale. Ce gradient
risque de s'accentuer avec le changement climatique avec une intensification
des sécheresses et vagues de chaleur plus marquée à l'Est qu'à l'Ouest.

Littoral (Venté, étés frais mais doux en hiver, pluies moyennes)
Littoral doux (Venté, étés cléments) 
Monts d'Arrée (Hivers froids, peu de chaleurs, fortes pluies) 
Intérieur (Climat médian, à dominante plus océanique)
Intérieur Est (Hivers plus frais, été plus chauds, pluies modérées)
Sud Est (Étés relativement chauds et ensoleillés) 

1. Un territoire déjà soumis à un ensemble 
d’aléas naturels, notamment liés aux 
inondations, tempêtes et submersions

Les aléas les plus fréquents (submersions marines, inondations hivernales)
auront tendance à se renforce. D’autres aléas plus rares jusqu’à présent
risquent de considérablement augmenter (sécheresses, feux de forêts…).

2.

Ø Action des 
vagues : 606 
arrêtés en Bretagne

Ø Chute de neige : 28 
arrêtés en Bretagne

Ø Séisme : 2 
arrêtés en Bretagne

Ø Effet de la 
sécheresse : 23

arrêtés en Bretagne

Ø Mouvement de 
terrain : 28

arrêtés en Bretagne

Ø Inondation : 3 847
arrêtés de catastrophe 
naturelle en Bretagne

Ø Tempêtes : 1 276
arrêtés en Bretagne

Un linéaire côtier important, dont la moitié 
est située en zones basses submersibles et 
concentre de nombreux enjeux menacés par 
l’élévation du niveau de la mer

3.

41 208 logements
4,8%

Environ 3 736 km2 

occupés par des bâtiments 
résidentiels

4,3%

42 396 emplois
6,7%

Environ 1 531 km2 

occupés par des bâtiments 
agricoles industriels ou 

commerciaux
5%

Environ 106 102 km2 

de terres agricoles
4,3%

79 monuments 
historiques

6%

Environ 166 124 km2 

d’espaces naturels 
protégés (espaces 

réglementaires, sous protection 
foncières, et dotés d’inventaires 

patrimoniaux)
19%

126 896 personnes 
habitent dans les zones 

basses littorales 
submersibles de Bretagne

14% des communes 
littorales concernées

Une réserve en eau en majorité composée 
d’eaux de surface

75 % de l’eau potable proviennent de captages en surface, contre 25 % environ 
en France métropolitaine.
Seulement 39 % de l'eau de pluie alimentent rivières et nappes souterraines. La 
majorité des prélèvements (77 %) est destinée à l'eau potable, 20 % à 
l'agriculture, 3 % à l'industrie.

4.

UNE RESSOURCE MOYENNE DE 10 MILLIARDS 
DE M2/AN DE PLUIES EFFICACES

… INÉGALEMENT RÉPARTIES 
SUR LE TERRITOIRE

Projection et conséquences du changement climatique en Bretagne…

Le volume annuel de précipitations connaîtra
vraisemblablement une légère augmentation en Bretagne
à l’horizon 2071-2100, mais leur répartition sera
modifiée, avec une augmentation en hiver et une
diminution en été. De plus, les épisodes de fortes pluies,
à l’origine des inondations fluviales en hiver et des
inondations par ruissellement en cas de sols artificialisés,
saturés ou secs, devraient se multiplier. Les inondations
sont la première source de catastrophe naturelle en
Bretagne : elles représentent 75 % des arrêtés depuis
1982.
En parallèle, les projections montrent un assèchement
des sols en toutes saisons.

Le climat breton s’est réchauffé de 0,3 ° en moyenne par
décennie depuis 1961.
À cause de l’inertie des émissions de gaz à effet de serre
déjà produites, les projections climatiques montrent une
poursuite du réchauffement annuel jusqu'aux années
2050, quel que soit le scénario du GIEC envisagé.

Sur la seconde moitié du XXIe siècle, l’évolution de la
température moyenne annuelle diffère significativement
selon le scénario considéré. Le seul qui stabilise le
réchauffement est le scénario RCP2.6 (lequel intègre une
politique climatique visant à faire baisser les
concentrations en CO2). Selon le RCP8.5 (scénario sans
politique climatique), le réchauffement pourrait
dépasser 3°C à l'horizon 2071-2100 (scénarios du
rapport du GIEC 2021).

Une hausse des températures déjà significative avec un réchauffement net 
accentué depuis les années 1980, un réchauffement plus marqué au 
printemps, en été et une diminution du nombre de jours de gelée

https://meteofrance.com/climathd

Sans une politique climatique volontariste, le 
nombre de journées d’été pourrait monter à 

plus de 55 par an à l’horizon 2100.

Nombre de journées d’été (+ de 25° - moyenne 
estivale)

Horizon lointain (2071-2100) – RCP 8.5
Météo France

Zones exposées à l'élévation du niveau de la mer à marée haute

©BRGM , sealevelrise.brgm.fr

Massu, N., et Landmann, G., 2011, Connaissance des impacts du changement climatique sur la biodiversité en France 
métropolitaine – synthèse de la bibliographie, MEDDTL, 179 p.

* Enregistrements du marégraphe de Brest

Accentuation du stress thermique dû aux vagues de
chaleur, dégradation de la qualité de l’air et de l’eau ou
encore aggravation des allergies sont autant de
conséquences attendues du dérèglement climatique
dans les années à venir.
Elles nécessiteront une prévention et une prise en
charge adaptée, dans une région attractive dont la
population devrait croître de 400 000 habitants entre
2018 et 2040 (scénario central de l’INSEE), soit une
augmentation de 12 % contre 8 % au niveau national.

Réalisation : OEB mars 2022 / Sources : Baromètre de la santé environnement en Bretagne, édition 2020

Cerema : Infrastructures routières, S’adapter aux changements climatiques, une nécessité – Collection Le Petit Essentiel

Une légère tendance à la hausse des précipitations futures, 
mais une répartition différente 

Quelques spécificités du territoire breton

Plan de Prévention des Risques Naturels*

Les conflits d’usage s’intensifieront : besoins croissants
du secteur agricole (hausse des besoins en irrigation,
augmentation des quantités nécessaires à l’abreuvement
du bétail…), augmentation de la population annuelle liée
à l’attractivité du territoire comme estivale liée au
tourisme...
Une fragilisation de la quantité d’eau disponible est
également à craindre. A titre d’exemple, la hausse du
niveau marin couplée à une intensification des
prélèvements des eaux souterraines accentueront le
phénomène d’intrusion d’eau salée dans les nappes
phréatiques proches du littoral causant une perte
irréversible de certains captages.
La qualité de l’eau risque également d’encore se
dégrader, la hausse des températures et la diminution du
débit des cours d’eaux favorisant la concentration des
polluants et l’eutrophisation (à l’origine notamment du
développement des algues vertes).

En 300 ans, le niveau marin a augmenté de 30 cm en
Bretagne*, avec une accentuation depuis les années
1990 (+ 3,2 mm par an).
Les projections futures indiquent une élévation
probable du niveau moyen mondial de la mer
comprise entre 30 cm et 1 m à l’horizon 2100 selon le
scénario d’émission du GIEC.
L’évolution de la fréquence et de l’intensité des tempêtes
en Bretagne reste aujourd’hui incertaine. Toutefois, la
hausse du niveau marin augmentera l’ampleur des
submersions lors des événements extrêmes. Elle
entraînera également l’envahissement, régulier puis
permanent, des zones basses littorales et accentuera
l’érosion du trait de côte.

L'aggravation des épisodes de submersion et de l’érosion du fait de 
l’élévation du niveau de la mer

La tension sur la ressource en eau sera exacerbée, avec des conséquences 
multiples. L’accentuation du déficit d’eau couplée à l’augmentation des 
températures laisse craindre une hausse de l’évapotranspiration et des 
sécheresses, particulièrement estivales

Le changement climatique va fragiliser les écosystèmes

Tous les écosystèmes seront impactés : dépérissement 
des forêts, acidification des océans, déplacement des 
espèces vers le Nord entraîneront une perte de 
biodiversité, une baisse de certaines ressources, une 
modification des paysages, la perturbation du cycle de 
l’eau...

ORACLE, Etat des lieux sur le changement climatique et ses incidences agricoles en région Bretagne, 2021

L’entretien des réseaux routiers pourra par exemple être
plus fréquent, et les réparations des infrastructures plus
importantes, avec des conséquences économiques pour
les collectivités qui devront envisager une gestion des
usagers différente, en lien avec l’augmentation potentielle
des coupures de réseaux dues aux événements
climatiques extrêmes.

Une partie de la végétation bretonne est hautement
inflammable (pin maritime, landes, forêts ouvertes…).
Le réchauffement climatique allongera la saison des
incendies et accentuera les conditions favorables aux
départs de feu. La saison touristique accentuera cette
pression en période estivale.
L’augmentation prévisible de l’attractivité touristique
accentuera d’autant plus ce risque dans certains
territoires.

Le risque incendie sera accru

Les impacts sanitaires seront 
multiples pour une population en 
croissance

Ils se concrétiseront par la baisse des rendements de
certaines cultures, l’aggravation des dégâts en cas de gel
tardif, l’accentuation de la vulnérabilité des végétaux aux
parasites et une forte variabilité interannuelle des
rendements en fonction des températures et
précipitations.

La production et le transport de 
l'énergie seront fragilisés. 
Les dégâts matériels sur les 
infrastructures et bâtiments vont 
augmenter

Carte du risque incendie de forêts et landes

Réalisation : DRAAF Bretagne - 2021 / Sources : BDIFF / SDIS / IGN / INSEE / Camen / Data.gouv.fr

ORACLE, Etat des lieux sur le changement climatique et ses incidences agricoles en région Bretagne, 2021

Les ressources halieutiques, déjà fragilisées par la
surpêche et les nombreuses pollutions, seront soumise à
une acidification croissante des océans, entraînant une
déstabilisation de l’ensemble de la chaîne alimentaire
marine.

Les impacts du changement climatique attendus sur la filière agricole sont 
importants. Les activités maritimes seront elles aussi fortement touchées 

Direction Régionale de l’Environnement, de l’Aménagement et du Logement Bretagne

RETOUR SUR LES ATELIERS

Modes de vie 
des territoires 
pilotes en 2050
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Synthèse 
des modes de vie 
par dimension et 
constats
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HABITERSE DÉPLACER

TRAVAILLER

S’ALIMENTER

DISPOSER DE 
BIENS & 
SERVICES

LES 5 DIMENSIONS 
DE MODES DE VIE 
IMPACTÉS PAR LE 

CHANGEMENT 
CLIMATIQUE
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Direction Régionale de l’Environnement, de l’Aménagement et du Logement Bretagne

HABITERSE DÉPLACER

TRAVAILLER

S’ALIMENTER

DISPOSER DE 
BIENS & 
SERVICES

LES 5 DIMENSIONS 
DE MODES DE VIE 
IMPACTÉS PAR LE 

CHANGEMENT 
CLIMATIQUE

Idées de solutions, 
initiatives, 
fonctionnements … 
en 2050 pour s’adapter 
à l’impact du 
changement climatique 
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Direction Régionale de l’Environnement, de l’Aménagement et du Logement Bretagne

HABITERSE DÉPLACER

TRAVAILLER

S’ALIMENTER

DISPOSER DE 
BIENS & 
SERVICES

LES 5 DIMENSIONS 
DE MODES DE VIE 
IMPACTÉS PAR LE 

CHANGEMENT 
CLIMATIQUE

1 famille d’idées 
= 1 mode de vie
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Direction Régionale de l’Environnement, de l’Aménagement et du Logement Bretagne

HABITERSE DÉPLACER

TRAVAILLER

S’ALIMENTER

DISPOSER DE 
BIENS & 
SERVICES

LES 5 DIMENSIONS 
DE MODES DE VIE 
IMPACTÉS PAR LE 

CHANGEMENT 
CLIMATIQUE

35 modes de vie 
générés à l’échelle 
des 3 territoires
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35 modes de vie 
générés à l’échelle 
des 3 territoires
qui co-existent 
potentiellement dans 
une même réalité

En 2050 en Bretagne …

Direction Régionale de l’Environnement, de l’Aménagement et du Logement Bretagne
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SE DÉPLACER



S
E

 D
É

P
LA

C
E

R
Se déplacer selon les « atouts »/avec les moyens les plus adaptés au territoire local
o Utilisation du vélo pour les petits déplacements et de la flotte de véhicules municipaux pour les longs 

trajets
o Plus d'avion, cabotage généralisé, vitesse, circuit ?
o Rallongement des temps de trajet pour se déplacer sur l'ensemble du territoire (acceptation)
o Multi mobilités (vélos + transports en commun + etc.) Rapport au temps de déplacement ?
o Distance lieu de vie, travail, 1 métier = 1 lieu d'habitation ? 
• Voyager autrement, lent et partagé, en bateau cargo plutôt qu'en avion, la société prévoit du temps 

pour permettre aux gens de voyager
• Toutes les distances parcourues sont réduites, le bateau est utilisé pour retrouver la liberté passée
• Villes à taille humaine avec des réseaux de transports
• Contrainte financière de la mobilité
• Véhicule eau / terre
• Mode de déplacement multimodal
• Technologies pour l'entretien des routes et des rails de train
• Forte utilisation du vélo, aménagements de nombreuses pistes cyclables
§ Se déplacer localement, tout se fait à l'échelle de déplacement doux "la ville du quart d'heure »
→ Voir Travailler, Habiter 

Se déplacer de façon collective et partage
o Réseaux solidaires pour les livraisons de produits et pour les personnes à mobilité réduite
o Transports solidaires
o Chantier participatif
o Transports rapides et collectifs 
o Passage de la propriété à la location (fin de voiture)
o Économie en partage (covoiturage)
• Covoiturage et autopartage (ex. Plateforme de prêt de véhicules couramment utilisée), Les voitures 

sont marginalisées, les chevaux sont exploités pour le transport de charge
• Mobilité connectée, aider l'autre de manière collective
• Location, temps d'usage réparties sur les différents modes de déplacement
• Train, alternative durable
• Covoiturage, transports collectifs sur l'eau pour transporter des personnes et des biens
• Mise en place de navettes, collectives et autonomes
• Création de service de transport bénévole

§ Manque d'électricité, les déplacements seront diminués, collectifs et/ou individuels avec des 
véhicules adaptés. Les véhicules seront partagés 

Se déplacer en respectant les critères de durabilité
o Limitation - carte carbone (Stocks ? Bourse ? Points ?)
§ Forte régulations des déplacements, les transports seront à la demande pour limiter les 

déplacements non essentiels
§ Restrictions des déplacements en fonction de la fragilité des lieux et des zones/temps de 

concentration (ex. ramassage scolaire)
• Quota touristique
• Diminution des voyages en avion, quota voiture

Se déplacer massivement en fonction d’un aléa

Se déplacer selon les critères de priorité
• Fin des activités portuaires de loisir lors de période critique 
• Démobilité, réduction, niveau associé
• Outil de régulation de circulation, qui ? Quel périmètre ? 
• Limitation de déplacement uniquement à ceux pour qui c'est nécessaire

Se déplacer grâce à de nouvelles formes d’énergie
• Abandon des autoroutes, train hydrogène pour les longs trajets
• Véhicules qui créent leur propre énergie en se déplaçant
§ Utilisation de l'hydrogène

Se déplacer virtuellement
o Plus besoin de voyager, utilisation de casques de réalité virtuelle

§ AURAY
o CROZON
• DINAN

Légende
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SE DÉPLACER
1. Se déplacer selon 
les « atout »/moyens 
les plus adaptés au 
territoire local

4. Se déplacer de 
façon collective et 
partagée

5. Se déplacer en 
respectant les critères 
de durabilité

2. Se déplacer 
massivement en 
fonction d’un aléa

6. Se déplacer selon 
les critères de 
priorité

7. Se déplacer 
virtuellement

3. Se déplacer grâce à 
de nouvelles formes 
d’énergie

#Offre de déplacement globale
#Mer #Fleuve #Multimodalités
#Cabotage

#Passage de la propriété à la location 
#Transports solidaires #Transports 
collectifs  

#Quota touristique #Régularisation 
des flux #Ville du ¼ d’heure 
#Voyage #Tourisme 

#Evacuation #Saisonnalité 
#Nomadisme 

#Déplacements essentiels 
#Limitation déplacement 

#Hydrogène #Électricité 

#Réalité vrituelle
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TRAVAILLER



T
R
A
V
A
IL
LE
R

Travailler et se former en continu
o Formation en aquaculture raisonnée, pour ne pas polluer la mer
o Étude liées à l’économie verte, travail dans les colonies vertes et investissement dans les jardins 

partagés
o Formation des jeunes générations à l'agriculture
o Éco-service obligatoire (5 ans sur une vie)

Travailler selon les temporalités
• Gestion des aléas de ses équipes en vue des évènements climatiques
• Évolution des horaires de travail en fonction du rythme scolaire
• Horaires aménagés pour s'adapter
• Utilisation du flux touristique (vendre production agricole, location habitat, ferme au berge…)

Travailler en cumulant plusieurs activités itinérantes
o Multi activités
o Polyvalence et cumul de plusieurs activités, enseignement ? Répondre à la pénurie d'emploi
o Quantité de travail (travailler un peu moins pour avoir pour tout le monde ?)
• Multi activités (nouveaux métiers, coopérative) Membre d'une association, recyclage des meubles 

puis revente
• Requalification des métiers, aide ? Agriculture ? Autoentrepreneur ?
§ Pratique de la polyculture pour sa propre consommation individuelle, autoproduction
§ Travail intermittent, 3/4 jours par semaine, multi activités et valorisation des multiples savoir-faire
§ Diminution du temps de travail, moins de temps pour s'investir dans les communautés, 

questionnement du modèle de travail en 1 journée
o Agriculture itinérante sur un même territoire

Travailler ponctuellement pour le bien commun
o Jardins et élevages coopératifs, sanctuarisation de l'espace dans l'urbain, cagnotte pour créer des 

communs, éducation et implication des plus jeunes
o Travail dans le bois énergie, en foresterie, avec des jeunes, ils replantent de nouvelles essences 

d'arbres
o Exposition photographique sur la capture d'images témoignant la solidarité des gens et la 

reconstruction de leur ville 
§ Donner de son temps à chaque communauté pour habiter, s'alimenter, etc.

o Renforcement des formations autour du jardinage
• Conservation des savoir-faire, partage des biens matériels
• Saisonnalité du travail pour dégager du temps sur le collectif en temps creux
• Temps dédié à l'agriculture et la culture collective, loi ?
• Servir le collectif sur son temps de retraité

§ Bénévolat en faveur de la reforestation des essences adaptées au nouveau climat
§ Culture du collectif, intégration des tâches quotidiennes dans le temps de travail (ex. préparation des 

repas)
• Saisonnalité du travail pour dégager du temps sur le collectif en temps creux

Travailler sur des métiers essentiels à la résilience et la sobriété
o Moins de choix dans la natures des emplois/métiers disponibles
o Éco-service obligatoire (5 ans sur une vie)
§ Sortir des filières verticales traditionnelles. "Métiers essentiels"

Travailler avec des moyens sobres et partagés
o Travail sobre
o Plus de Plan d’Action Commercial
o Culture/modèle agricole plus local
o Agro écologie, sans les arbres
o Production de végétaux/céréales
o Élevage de porcs en agroforesterie, petite production, marché de niche
• Réduction de l'agriculture 
• Diversification de la culture
• Faire de la photo de façon low-tech, innovation et technologies pour fabriquer le réactif avec de 

l'amidon de pomme de terre. Création d'une communauté de photographes pour faire naître ces 
projets

• Bâtiments réfrigérés intelligents, piloter la maintenance et le suivi énergétique des bâtiments

Travailler proche de son lieu de travail et habiter un environnement lié
o Travail hyper local
→ Voir se déplacer, Habiter 

§ AURAY
o CROZON
• DINAN

Légende
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1. Travailler et se 
former en continu

4. Travailler selon 
les temporalités

5. Travailler en 
cumulant plusieurs 
activités itinérantes

2. Travailler 
ponctuellement pour 
le bien commun

6. Travailler sur des 
métiers essentiels à 
la résilience et la 
sobriété 7. Travailler proche 

de son lieu de travail 
et habiter un 
environnement lié

3. Travailler avec des 
moyens sobres et 
partagés#Aide à la formation #Nouveaux 

métiers  #Transfert de compétence 
#Culture du risque #Polyvalence

#Aléas climatiques #Horaires aménagés
#Temps de travail

#Coopérative #Réseaux #Multi 
activités

#Travail retraite #Enfants #Jardins 
partagés #Temps dédiés 

#Eco service obligatoire #Nouvelles 
filières

#Low tech #Bâtiment intelligent #Travail 
sobre 

#Habitat et déplacement pris en 
compte par la sphère travail

TRAVAILLER
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S’ALIMENTER



S
’A
LI
M
E
N
T
E
R

S’alimenter selon un régime durable et dans un cadre limité 
o Forte consommation de végétaux et de céréales 
• Hamburger de légumineuses cultivés en Bretagne
• Alimentation biologique et locale, moins de 50 km autour de chez soi
• Placer des animaux près des composts pour favoriser le circuit court (ex. porcs)
• Régime végétarien
• Changement alimentaire (saucisse au tofu, légumineuses, etc.)
§ Toujours de la viande mais en très faible quantité par le biais de production personnelle ou 

hyperlocale, les circuits courts sont favorisés
§ Ferme urbaine, production locale
§ Autoproduction pour faire face à l’augmentation du prix des aliments
§ Rééduquer les citoyens, pour qu'il produise plus qu'il n'achète
§ Consommation de végétaux (ex. galettes sans saucisse), sélection des plantes, pas besoins
§ Modèle agricole local 
§ Remise en place des talus 

S’alimenter et recycler
o Réseau de collecte de l'urine pour la recycler

S’alimenter grâce à une production et une transformation  mutualisée
o Parcelle de pur production avec un fort rendement, apporter de la matière organique au sol
• Cuisiner collectivement, tutoriel pour le partage de bonnes pratiques 
• Lieu collaboratif de culture / collectifs de voisins, espace dédié dans la ville ? Troc ? Qui s'en occupe 

? (retraités)
§ Hausse des jardins partagés et ceux qui n'ont pas accès consommeront des produits issues de la 

malbouffe
§ Constitution d'un collectif qui s'auto suffira dans la durée, projet alimentaire collectif, changement de 

modèle pour tous. Initiatives comme des fablabs ou des associations pour rassembler les 
compétences

• Apprendre à faire / cuisiner différemment

S’alimenter de l’essentiel
• Fabrication des aliments artificiels et industriels (ex : feedfood)
o Tous les arbres plantés doivent apporter de la nourriture, plus d'ornements "inutiles"

S’alimenter grâce à un système d’échange alternatif
o L'impact carbone est calculé individuellement pour bénéficier de ressource comme l'eau ou l'énergie
o Auto-suffisance, troc et temps de partage/conseils pour les débutants
• Deal de poisson contre de l'énergie ou des ressources
§ Développement de l'auto-suffisance et de la vente directe mais aussi de l'alimentation à emporter, le 

prix fera la différence, attention à la précarité alimentaire

S’alimenter de nouvelles sources alimentaires 
• Cartouche de soleil pour imprimer de la nourriture 3D
• Ferme durable de spiruline
• Plus de produits frais
• Nouveaux modes de conservation ex. terre cuite par les particuliers, entreprises, caves, etc.
• Bocaux et conserves
o d'intrants
o Développement d'un grand vignoble en Bretagne
o Évolution des espèces d'animaux et des bétails, plus adaptés au changement climatique
o La spiruline comme nouvelle base alimentaire (trouver source de vitamine C)

S’alimenter grâce à une sécurité alimentaire
• Pérenniser les gardes manger
§ Plan de résilience à l'échelle des territoires pour être prêts pour les évènements climatiques, se 

préparer aux scénarios de crise
§ Quel périmètre d'autonomie alimentaire ? Privilégiez les nouvelles cultures ? Cycle d'engrais humain 

?

§ AURAY
o CROZON
• DINAN

Légende
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1. S’alimenter selon 
un régime durable et 
dans un cadre limité

4. S’alimenter grâce à 
une production et une 
transformation 
mutualisée

2. S’alimenter et 
recycler

5. S’alimenter de 
l’essentiel

6. S’alimenter de 
nouvelles sources 
alimentaires

3. S’alimenter grâce à 
un système d’échange 
alternatif

#Auto production #Local #Impact 
environnement faible #Végétaux #Local 
#Quota

#Communautaire #Fablabs #Lieux 
collaboratifs #Jardins partagés

#Réseau de récupération urine, 
excréments 

#Fabrication des aliments artificiels et 
industriels

#Troc aliment #Troc énergie

#Cartouches nourriture 3D #Ferme 
durable #Plus de produits frais 
#Nouvelles formes de conservation

S’ALIMENTER

7. S’alimenter grâce à 
une sécurité 
alimentaire
#Pérenniser gardes mangers #Plan de 
résilience territoire #Autonomie 
alimentaire
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Disposer de nouveaux services d’adaptabilité au changement et prendre soin de soi
• Chaque habitant est suivit par une équipe pluridisciplinaire qui le suit pour lui permettre d'être en 

bonne santé (prise en charge par la sécurité sociale)
• Groupe de parole pour aider contre l'éco anxiété
o Interdiction de se baigner, plus de sports aquatiques, même si des technologies sont utilisées pour 

palier le phénomène d'eutrophisation
§ Déclaration de nouveaux droits de l'Homme et du Citoyens avec chacun un minimum d'énergie, 

d'eau, d'alimentation pour être libres et égaux 
o Cotisation climat pour nouvelle maladie/ financement
o Laisser la possibilité aux personnes âgées de choisir leur fin de vie, donner le droit
o Crémation obligatoire, utilisation de l'énergie produite par les crématoriums
o Le vivant comme nouvelle médecine, cultiver son jardin ?

Disposer de biens et services résilients et sobres maximisant le local
• Des bus se déplacent et apportent des services dans les communes
• Bien de consommation catégorisé par niveau de résilience
§ Augmentation des circuits courts et réemplois, augmentation des location, on favorise l'usage plus 

que la propriété des biens et services
§ Diminution des exportations et importations
§ Consommation locale, retour aux services de proximité
o Troc de ses récoltes pour subvenir à ses besoins
• Capter l'énergie produite par les sportifs dans les salles de sport
• Générateur de sécurité et système d'alarme avant un risque (stockage énergie

Disposer de moyens de communication et de démarches administratives résilientes
o Loi de sobriété administrative : dès que l'on créé une loi on en supprime deux
o Restriction de l'usages du numérique (ex. retours aux lettres plutôt qu'aux mails)
o Moyens de communication, basse consommations locales
• Un réseau mèche, pour communiquer même quand internet coupe. Manque d'espace photo HD, cela 

donne naissance à un nouveau courant artistique
§ Développement et démocratisation des low-tech
o Bug de la 6G, perte des données liées à l'identité, seul l'ADN permet de justifier son identité, création 

d'une communauté pour un retour à la carte d'identité
o Modes de communication non filaire (connexion satellite)
o Écoresponsabilité du digital (télémédecine, actions publiques). Confinement digital ? Service heures 

creuses/pleines

Disposer de biens et services physiques et virtualisés cohérents et encadrés
o Présence d'écoles numériques, écoles de village, possibilité de scolariser à la maison, attention aux 

inégalités
o Création d'espaces vivants vs tout virtualiser. Rationalisation du temps du vivant et temps du virtuel
o 120% numérique

• Diminution des services numériques, réduction drastique des usages
o Restriction de l'usages du numérique (ex. retours aux lettres plutôt qu'aux mails)
§ Les essentiels du numériques (ex. espace numérique pour les check-up santé)
§ Démultiplication des services en ligne, déploiement d'infrastructures pour donner accès aux 

utilisateurs et personnes les plus vulnérables
§ Les essentiels du numériques (ex. espace numérique pour les check-up santé)
o Fin du marché numérique pour redonner du lien mais tout en gardant la connaissance

Disposer de moyens d’éducation à vivre « en société » durable
o École de la nature qui forme aux enjeux de notre monde sans numérique (ex. téléphone à une seule 

fonction)
• Forest school jusqu'à 3 jours par semaine en forêt (cours de jardinage, recylclage, stage de "vie", 

émancipation alimentaire et économique, sport sans compétition, une année obligatoire dans un 
autre pays d'Europe

o Limitation du nombre d'enfants dans les classes, plus de matières liées à la pratique (jardinage, 
énergie, etc.)

• Apprendre le vivre ensemble
• L'École ne juge plus à la performance individuelle mais collective "le vivre ensemble »
• Culture des risques d'urgence, former les gens
• Éducation sur le côté circulaire, filaire réparation ?
• Former aux risques climatiques (ex. les popotes de la transition)
• Transfert / éducation école sur la résilience
§ Culture collective du risque, flexibilité des services (ex. rdv médical reporté car coupure d'électricité)

Disposer de biens et services issus du bien commun
o Espace numérique partagé dans les centres bourgs
• Création de lieux pour se retrouver autour d'activités (ex. fermentation de sorgot), d'art, de création, 

de musées
• Proposition de services en échange de l'occupation d'un terrain pour habiter
• Système tout en main pour cultiver hors sol, autoroute en énergie
§ Création de biens et services, communauté d'entraide, dons, etc.
§ Création de communautés qui ne veulent pas de système d'entraide, de dons
§ L'état est représenté par l'armée et la police pour la sécurité et le reste sont des communautés

§ AURAY
o CROZON
• DINAN

Légende
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3. Disposer de moyens 
de communication et 
de démarches 
administratives 
résilientes 

1. Disposer de nouveaux 
services d’adaptabilité 
au changement et 
prendre soin de soi

4. Disposer de 
services physiques et 
virtualisés cohérents 
et encadrés

2. Disposer de biens et 
de services résilients et 
sobres maximisant le 
local

#Coupures réseau #Heures creuses 
#Confinement digital #Low Tech 
#Sobriété administrative 

#Santé #Groupe de parole 
#Production autonome #Sport 
#psychisme

#Système d’échange solidaire #Troc 
#Circuit court #Réemploi #Proximité
#Tourisme 

#Création espaces vivants vs 
espaces virtuels #Flexibilité 5. Disposer de moyens 

d’éducation à « vivre en 
société » durable 

#Déclaration de l’Homme et de 
l’Environnement #Ecole de la nature 
#Culture du risque 

DISPOSER DE 
BIENS & 
SERVICES

6. Disposer de biens et 
de services issus du 
bien commun
#Service numérique partagé #Lieux de 
services communs #Temps communs 
#Communauté #Kit
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Vivre en habitat intergénérationnel
o Mix générationnel, transmission des savoirs
o Habitat partagé et intergénérationnel
• Mixité des lieux, mutualiser les EPHAD avec les crèches
• Utilisation des retraités comme force vive

Vivre en collectif, mutualisation des biens et services
o Habitats semi-collectifs, logements partagés mais organisés de manière à préserver l'intimité
o Production d'énergie qui est par la suite partagé
o Les bas des bâtiments seront réservés aux commerces locaux (ex. menuiserie)
§ Beaucoup d'attente de logements sociales, les inégalités se creusent, les gens s'installent même s'il 

n'ont pas l'autorisation
§ Préemption des logements, les communes sont les propriétaires des terres, parc de logements, 

roulement des habitants avec des bails limités. Les communes rachètent les maisons secondaires, 
manque de capacité financière des collectivités

• Fin de l’habitat individuel, place à l’habitat mutualisé
• Mise à disposition de chambres pour les étudiants, prix des locations adaptés à leur budget
• Redistribution des logements vacants pour créer des logements étudiants
• Différents lieux apportent la coopération sur tout  le territoire
• Définition du "vivre ensemble" par  les collectifs de citoyens (ex. nombre d'habitants par m2)
• Gestion de l’équilibre entre les espaces privés et communs au sein des bâtiment partagés
• Cours d'empathie, de communication non violente, de psychologie pour bien vivre ensemble
• Studio 20m2, quota énergie, pas de biens matériels
• Répartition des habitats existants en petits lots
§ Les maisons individuelles seront moins bien conçues et plus gourmandes en énergie, car les moyens 

ne sont pas mutualisés comme pour les logements semi-collectifs
§ Éviter l'étalement urbain en étant proche de son lieu de travail
→ Voir se déplacer, Travailler 

Vivre en communion avec la nature
• Végétalisation des villes pour palier les îlots de chaleur
• Végétalisation de la ville
• Investissement dans les éco-chantiers
§ Bénévolat en faveur de la reforestation des essences adaptées au nouveau climat

Vivre dans un habitat évolutif, résilient et care
o Construction de bâtiments sur pilotis pour conserver la fraîcheur
o Habitats déconstructibles et reconstructibles, démontables
§ Habitats modulaires sans nouvelles constructions
§ Réinventer l'habitat semi-collectif en évitant les points chauds et en ayant un confort d'été et d'hiver, 

grâce à la rénovation pas de grands besoins en énergie (triple vitrage, consommation optimisée, etc.)
§ Système d'assainissement qui génère de l'engrais pour les jardins
• Les intérieurs des habitats garantissent la bonne qualité de l’air
• Les logements sont adaptés à notre cycle de vie (parcours résidentiels)
• Aide pour rediviser les logements et optimiser les m2 non exploités
• Habitats légers, anticyclones
• Habitat démontable qui se transforme en moyen de locomotion

• Aménagement des sous-sols pour stocker et frigorifier
• Générateur de sécurité et système d'alarme avant un risque (stockage énergie)
• Kit en cas de manque d'énergie dans les bâtiments
• Transformation du bâti, habitat bioclimatique

Vivre dans des habitats différents selon les temporalités et risques climatiques
o Habitat bourg, dôme déclenché par de forts évènements. "Bulles", lieu de replis avec des vivres à 

disposition.
o Création de zones de replis, d’îlots de fraicheur, tout repeindre en blanc, végétalisation des espaces
§ Système de relocalisation des personnes dont les logements ont été détruits, rénovation des églises 

comme zones de replis communes à tous
• Création d'endroits résilients et protégés en cas d’urgence (bunker, pièce de survie, etc.)
• Système architectural type phare pour alerter du danger et anticiper les coupures
• Alterner les modes d'habitats (famille, communauté, personne seule)
• Le nomadisme comme marqueur social, il peut être perçu comme haute gamme, pas contraint 

financièrement vs comme précaire = fracture entre les gens
• Nomadisme, plus de propriétaires, le terrain appartiennent au territoire, les bails des logements sont 

longues durés, les habitants sont plus nomades, et le mode est coopératif, type SCI

Vivre dans les zones différentes selon leur critères d’adaptabilité 
• Habitats partagés et dispersés en fonction des ressources pour utiliser les mobilités douces, les énergies 

responsables, hors littoral
• Repositionnement et renaturation des lieux d'habitat et des terres agricoles
§ Requalification d'un quartier, notation du quartier en fonction de son habitabilité ? Regroupement ?

Vivre dans une zone d’obligation locale
o Jardins partagés obligatoires
• Taxes plus importantes sur les résidences secondaires
• Nouvelles lois, comme par exemple : 1m2 artificialisé = 4m2 végétalisés, prime sur le dégoudronnage, 

etc.
• Interdiction des constructions neuves
• Mise aux normes des habitats traditionnels

Vivre dans des zones communautaires
• Création d'un collectif de riverains pour végétaliser les habitats
• Création d'un collectif pour rénover et isoler en paille les habitats qui deviendront passifs pour faire face 

au climat chaud
• Mode communautaire entraide des seniors 
• Création d'un collectif de bretons résistants, militant pour le rééquilibre des résidences secondaires vs 

résidences principales

§ AURAY
o CROZON
• DINAN

Légende
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1. Vivre en habitat 
intergénérationnel

4. Vivre dans un 
habitat évolutif, 
résilient et care

2. Vivre en collectif, 
mutualisation des biens 
et services

5. Vivre dans des 
habitats différents 
selon les 
temporalités et 
risques climatiques

3. Vivre en communion 
avec la nature

#Habitat partagé #Mutualiser EPHAD et 
crèches #Mix générationnel 
#Transmission des savoirs

#Habitat flexible #Cycle de vie 
#Constructible/ déconstructible 
#Habitat modulaire #Fraicheur

#Habitats semi-collectifs #Jardins 
partagés #Espace communs vs 
espaces intimité #Fin habitats 
individuels 

#Végétalisation des villes #Reforestation

#Nomadisme #Zones de replis #Kit 
énergétique #Système de 
relocalisation 

6. Vivre dans les zones 
différentes selon leur 
critères d’adaptabilité
#Requalification d’un quartier en 
fonction de son habitabilité #Terres 
agricoles vs Habitat 

7. Vivre dans une zone 
d’obligation locale

#Consommer localement 

HABITER

8. Vivre dans des zones 
communautaires
#Collectif d’habitants #Mode 
communautaire #Communauté 
autonome 


